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minutes après, il sortit- plus empressé enco-
re qu'il n'était entré. Ms,. ô fitalité
déplorable ! un:hercule.l'attendttit à la porte
et, le saisissant à)a go-gP, il le ekua sur la
mrji e 0J'on aurait p)u le prendre, pour
unqe .mopie lilliputienne, pu snotre hercule
(il fallait bien que'c'en.fut -un) le levant au
bout de son bras lui fit mcs rer te millieu
d<1 la rue de toute la longueur de son corps.
Quelqu'un. qui se trouvait présent, et c'est
unt malin que Louis-Michel connaît, 1réten-
dtt qu'il devait à son oreiller d'ouate (le ne
%'être pas rompu l'épinQ dorsale.

louis-Michel a beaucoup de sympathie
pour tous ceux q6i ont l'avantage dte porter
s 'n nom. Tout le monde sait q4ie le petit
démocrate avait pour associé, lors (le la
naissance <le PObsurvatur, in autre Michel
qui est develnu Suisse, qui a abjuré hi foi
de ses pères devant quelýuîes centaines <le
ses comVpat r'i ot e qu ne s'étaient rendus là
q e pour lui Imre h'n e (ils ne savaient pus
qu'on donn - le mnm de rooi.' aux déiocr(-

s par dérision, parce qu'ils nie sont pas
usc( p lb s de rougir) ; tout le ndtale sait

ftwore qe ce M cliel a passa les premières
années dle sa jeunesse dans la piété, mais
q î'il s'- st dé mralise au bureau d'unii pap ier-
1 o v-iles qui n'exste heureusement pîis t
qu'ensuite les Suisses Pont tout pr,éparé
tout le mo.ide sait encoire qu'après son abj* -
r;:ti mi> Louis-Mîichel la renié lpour soni as-
soi i et l'a mis pub/iquemntn à la port ;
iniis ce que tout le mon<de ne sait pas, c'est
qlue tout ceCi n'était qu'une c imédie et que
Louis-Michel n'en a pas moits continué
d'avoir les raupports d'intimité avec M icivl
le suisse, et que ce derpier continue ton-
jours de travailler, en qualité d'impiim 'tir,
dans le bureau. de Olutrvateur. C'est
incroyable mais c'est vrai ! Et ces gens-là
ne font que crier à l'hypocrisie afi de lais,
ser croire qu'ils agissent avec franchise.

Maintenant parlons un peu de Micbel
Patry. C'est encore, un êtré qui a eu le
malheur d'avoir reçu le baptême. De ce
temps-ci, le pauvre homme espère, me dit-
on, avoir hi suiveillance duine prison et
d',uie cour tie justice ! Faut-il qu'un hQm-
me est le cerveau comme une horloge dé-
mantiLulée pour avoir de pareilles espérpn-
ces ! Il est vrai q0uîn pareil emploi ne
lui ferait aucun toti tans le moment actuel,
parce qu'on dit que le dioble nourrit <le
grandes inuue-u !,s sur le sort futur de sa
pauvre queue !

Je crois due c'est assez dit sur les Miqhel,
dei temps modermes. J'aurais encore
beauuoup à. dire sur les disgrâces <le M.
Fournier à St. Michel qui lui-a été si fatal;
mais çela mne nièherait- trop loin. Et si,
âprès celà,je voulais.mention.ner les faite et
gestes de Miiëhel G*rloi ce dèmuocrate par
eket l-nce, qui se pait -tant à essuyert les
av.anieI de la populace, je-ea finirais: ja-:
mais de racoi ter les merveiHles »péréep à

'occasion des Michel.
Mais pourquoi le4sgens dont nous venons

&e parler, ont-ils pris pojr patron l'Archan-
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reg'arde.
On dit que Jean-Baptiste-Romulus tra-

vaille contre le chemin <le fer du Nord.
Allons Maître Baptite,. prenez garde de
vous compromettfe, 1 vous Pê'tes,déjà assez.
Dites nous donc -des nouvelles de certain
livre de poli >Ah! '-ous riezj.une, n'est-
ce pas? Eh! bien, oti ! nour connaissons
cette )etite,péccalille et bien d'autres en-
core.. Prenez garde, car vous aurez beau
ne le pas dire, nous le dirons, nous, etpeut-
être plus que vous ne 'aimerez.

Le gouverne ilr-gén éral. doit soi rendre a
Québec, le 4 octobre pour y résider.

SQMMAlIlE DES ANNONCES.

Couis d'histoire et de géographie.-Jea
Baptiste Le Bavard.

Gra-ndev e Mrhe&Hn
UN~ AVAKE. -

Monsieur B....,, un des plus riches pro- Gueniltes.-Elle Aime Dors,'Veau.
priétaires de-Bruxeles,et a coup sûr le Dents! Dr. Adolphe de la Touraine.
plus honteusement avare, avait tant et' tant
diné chez ses connai>sances, sans jamais
rendre (mlgréee soixa4te mille livres), ne ANECDOTES
fût-ce qu'.n yérre deauque, ma foi.... .'
on ne l'inlvtait. pliV6 npile,;part! Un bon bourgeols,voyant in jour de fête

Notre hug, étaijlésespéré. Enfin, son jardinier plus fier q«à lordînaire, de
après buit jîur -d'an'gmases et de, luttes, il .sentir son chefcpuveO d'un grattd et beau
résoluti de do9ner-un grand ,diner, pensant chapeau fort pointu, lui de nm#ida1 en badi-
rendre ainsi. s serviette son antique unpnt.: Eh! qui t'a donné -ce 1Chapeau de
splendeur. cocu ? oniieur, lui répondit bonnement

U- Une fois décMé, Mr B..-.fit bien les le rust c'est un de vos chapeaux, dont
choses, et samedi dernier, trente personnes votre femme l'autrejur m'a fait présent.

ge St. Michel? On dit,. maisje crois que étaient assises chezjui autour drre table
e'estu ne médisance, on- diuusont oulê somptueuseipént servie.
par là se rendre favorable grand enqemis , DéA oi état au dessert; efd v fins
des démoEs.de toute taiUe et de toute, cou- circulaient lçrsqu'on endiI I, doir
teur! des cris déchiraits. Pr e àsaî t tIl

Je t*rmiie, MOP cher, car je crains (le domestique pâle, èffar; entra er
t'ennuyer parce que -les deug bouts sont ba à son m r. te
trop éloignés du milieu. Ménage notre L'ava;j s'excusa îyrès de ses . o-vi#eset
petit Obsercateur: il a les reins faibles sortit.
depuis Paccident (lu 20 août derniers Cinq miirutes après,i rentrait, l'air navré,

TRA NC s EMONTAGNE. une larme brilqit d1rns le çoin d on oil
tout le monde remarquaqu'unqde se mams

-était couverte de-sang,

TUE GRIDIRON." Vite on s'empresse autour de lui.,
-Qu'y y a-t-il ? qu' y a-t-il ?

Ce petit journal, dont la tale vaut la n- -- Ali Ait-M.1.. <c'esr.afreux Y Lù,tre paraît tous les samedis, et*et écrit dams l'i nstant, devant ma porte, un. malheurepx
Le genre satirique.. M. Plaeicli, son réda père de fmile, un ou vrier,,e» voulant san-
t.'-, voiun a bien nous parde(ttinner si jîîsq t- ver un de ses enfants oui allait être écrasé

ici nous n a'vons pas fait menti>n de lui . par une lourde charette, a été, rerwersé et
Nous espéroîts qu'il nie fera subir le su; blessé grièvement.. Pauvre homme ! pau-
ce d.e St. Laurent pour une faute tout a vre famille
ft mvolontaire de not re part. M. Plaen h Et comme tout le 'Monde s'apitoyait,voudra bien croire qu 'ayaut lieu de connais- -Non, s'écia l'avare, il ne sera Pas dit
Sauces dans la langue angimse il nous aI) qu'une si belle fète sera ainsi attristée . Je
faall quelque temi s. pour apprécier la signi- eux que le malheur de ce pauvre homme
ti"âtion de son journal et savoir s'il rempl soit presq'une joie pour lui. Allons, un
sait bien son but. Nous croyons pouvoir bont mouvement.!
(lire aujourd'ui que le. Gridiron est bien ,Et saisissant une assiette, il y vida 'le
écrit et qu'il mérite (le figurer au rang dles ontenu (le sa poche. L'assiette fit le tour
lournatux qui ne le dépassent que. par le de la table
türmîîat. Noîus avons aucun désir de passer 'l'out le monde avait entendu les cris, vU
sur ce gril, mais nous voudrions cannaître du sang sur l mainsde M. B... ; tout le
assez la langue de M Plaeich, pour pouvoir monde donna, et l'assiette reiînt aux mains
comprendre les tourmenté que doivent res- de l'avare chargée de plus.de 1,200 fraqlçs.
sentir ceux qu'il grille tous les same ! en Joyeuse fut la soirée.
pose et en vers. Seulement, le lendemain,#on -apprit que

l'accident était uneJime. M. B .. è-

Pranez g lia. ~ blanche vous tait tout simplement rentré dans les frais
Pne gard la me son diner.-Sanco.


